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B 
onjour à chacune et chacun de vous, 
nous voici de retour avec notre dernier 
bulletin avant les vacances de l’été. 

 
On a l’impression que le soleil peine à nous re-
joindre, peut être a-t-il perdu le chemin qui le con-
duit à nous.  Malgré cela nous voyons quand 
même les bourgeons sortir, les 
fleurs des vivaces apparaître et  le 
paysage devenir magnifique, c’est 
nous qui manquons de luminosité, 
on espère toujours. 
 
Pour renforcer et créer de nou-
veaux liens entre nous, vous aviez 
été invités à notre déjeuner confé-
rence qui se tenait au restaurant 
Pacini, à Québec le 4 mai dernier. 
Mes frères et leurs conjointes, ainsi 
qu’une nièce de passage à Québec, 
se sont joints à nous, J’y avais aus-
si invité une tante, Daris, Oblate de 
Béthanie, sœur de mon père rési-
dant à Québec. J’apprécie forte-
ment cet évènement qui me permet 
d’y retrouver à chaque année ma 
famille.  
 
Notre conférencier, M. Jean-Marie Lebel, fut ac-
cueilli par trente-sept de nos membres, merci à 
tous de votre présence. Le thème de la conférence 
de M. Lebel fut un survol de la vie de Sir Wilfrid 
Laurier dont nous soulignions le 100e anniversaire 
de son décès. Comme toujours l’assemblée en au-
rait demandé plus, il captive fortement son audi-
toire. Continuons de faire de cette rencontre an-
nuelle un succès. 
 
Les membres de votre conseil d’administration 
sont toujours pleinement engagés afin de préparer 
le rassemblement et l’assemblée générale qui se 
tiendra le 24 août 2019 à Rivière-du-Loup. Notre 
secrétaire Cécile s’est offerte afin de faire les dé-
marches et se rendre sur place pour organiser cette 
journée, qui à n’en pas douter saura, comme à 

chaque année, vous plaire. 
 
Allez, ouvrez votre agenda et inscrivez-y tout de 
suite ce rendez-vous à ne pas manquer. Venez 
passer de bons moments avec nous, dans un coin 
merveilleux de notre Québec. Vos amis et votre 
famille sont les bienvenus parmi nous.  
 

Votre conseil d’administration et 
moi-même vous attendons en très 
grand nombre à Rivière-du-Loup. 
 
Vous trouverez dans votre bulletin 

toutes les informations nécessaires 

pour ce rendez-vous.  

J’ai le goût aujourd’hui de faire une 

finale un peu différente à ce mot 

que je vous adresse, c’est très per-

sonnel. Voilà, souvent on me de-

mande d’où vient mon nom APOL-

LINE? ‘C’est la première fois que 

j’entends ce nom, c’est rare, cela 

vient d’Apollo ? Apollinaire ? Etc.’ 

Effectivement en Abitibi, je pense 

que j’étais la seule et même à Mon-

tréal, par contre je sais que dans le coin de St-

Marcel, ce n’est pas rare, Ma grand-mère Apol-

line Pelletier venait de ce coin et comme mon 

père avait perdu sa mère à 8 ans, il demanda à ma-

man : si on a une fille, j’aimerais l’appeler comme 

ma mère, Apolline, et c’est ainsi que j’héritai de 

ce nom rare à l’époque et que j’aime beaucoup. 

Voyez ce que j’ai trouvé en page 4 sur l’origine  

de mon prénom. 

Au plaisir de vous accueillir le 24 août 2019, à 

Rivière-du-Loup. 

Apolline Richard  votre présidente. 

Mot de la présidente 
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Bonjour à vous toutes et vous tous, 
 
Merci à tous ceux et celles qui collaborent à la rédaction de ce journal Entre Richard, 
particulièrement à notre présidente Apolline, à Cécile, notre secrétaire et à ma conjointe Nicole. 
 
Ce journal, publié trois fois par an, permet de maintenir le lien et l’intérêt parmi les membres de notre 
association et même au-delà, car un journal, c’est fait pour circuler, pour être partagé.  
 
Je vous rappelle de nouveau de me faire parvenir les histoires ou les nouvelles qui concernent les Ri-
chard que vous connaissez. Tout le monde a des histoires, il s’agit de les raconter! 
 
Passez un bon été et au plaisir de vous rencontrer au rassemblement de Rivière-du-Loup à la fin août! 
 

André Richard pour l’équipe de rédaction 
andre.richard@exfo.com 

Tel. : (418) 670-4663 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
Depuis quelques années, la Fédération des associations des familles du Québec organise des salons à 
travers le Québec. Au cours des dernières années, ils ont été tenus à Laval, St-Georges de Beauce, Ro-
berval, Trois-Rivières, Sherbrooke, Lévis et Québec. 
 
L’an dernier, la Fédération a décidé de se joindre à la FADOQ pour tenir son salon. L’achalandage a 
été beaucoup plus imposant. Cette année, cette rencontre se tiendra de nouveau les 27, 28 et 29 sep-
tembre au Centre de foires de Québec. 
 
L’association des familles Richard sera présente pour vous accueillir et échanger sur nos ancêtres Ri-
chard. Nous serons aussi heureux d’accueillir de nouveaux membres. Soyez nombreux à venir nous vi-
siter. 
 
De plus, nous aurons besoin de personnes bénévoles pour tenir le stand pendant ces trois jours. Les per-

sonnes intéressées pourront communiquer avec la secrétaire Cécile au 418-871-9663 ou par courriel: 

cecile40.richard@hotmail.com  

Salon des associations des familles du Québec 2019 

Message de la rédaction 



Tel que par les années passées, l’association des familles Richard a tenu son déjeuner conférence. La 

participation a encore été excellente, nous avons fait salle comble avec 37 personnes. L’événement 
s’est tenu le 4 mai au restaurant Pacini de Ste-Foy avec l’historien M. Jean-Marie Lebel.  

La conférence était consacrée à Sir Wilfrid Laurier dont nous commémorons le 100e anniversaire de 
son décès en 2019. Il a été premier ministre du Canada entre 1896 et 1911 pendant 15 années consé-

cutives. Mr Laurier, né à Saint-Lin dans Lanaudière en 1841, a su laisser sa marque, il a été le premier 
canadien-français à occuper ce poste. 
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Autre grand succès du déjeuner conférence 2019 

Origine du nom Apolline 

A 
polline est un prénom d’étymologie grecque, inspiré du 
terme « apollonia » servant à désigner tout ce qui est en 
rapport avec Apollon, le dieu de la Beauté dans la mytho-

logie grecque. Ce prénom pourrait aussi dériver de la racine la-
tine « apollinaris » signifiant toujours « qui concerne Apollon ».  
 
Les Apolline sont honorées le 9 février en la mémoire de Sainte 
Apolline. Elle vécut au IIIe siècle, époque où la persécution de 
l’empereur Dèce fit fureur. En 249, tous les chrétiens étant pour-
suivis et persécutés, Apolline, qui fut déjà d’un certain âge, ne 
craignit pas les tortures. Elle refusa obstinément d’apostasier sa 
foi et préféra se jeter elle-même dans le brasier, après que ses 
bourreaux lui aient brisé les dents et fracassé la mâchoire. Sainte Apolline est invoquée contre les 
maux de dents et est la patronne des dentistes.  
Depuis 2010 le prénom Apolline revient à la mode et est de plus en plus utilisé; la tendance est en 
forte augmentation. 
Références: Le Figaro 

https://www.google.ca/url?sa=i&rct=j&q=&esrc=s&source=images&cd=&ved=2ahUKEwjj87DI8PviAhUshOAKHe4RCtkQjRx6BAgBEAU&url=https%3A%2F%2Ftwitter.com%2FLouisRielFrance%2Fstatus%2F829465678058975232&psig=AOvVaw3h1934DiGrDZmwlZxI9-k9&ust=1561251297936552
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Le 26e rassemblement annuel de l’Association des fa-

milles Richard se tiendra à l’hôtel Levesque de Ri-

vière-du-Loup le samedi 24 août 2019. Ce sera la 
première occasion de faire connaissance avec cette 
belle région riveraine du Québec et d’en découvrir les 
charmes grâce à la visite guidée.  

 
Vous pouvez inscrire cette date à votre agenda. Amenez parents et amis, tous sont les 
bienvenus, nous vous attendons ! 
 
Programme du 24 août: 
 

09h00 : Accueil, inscription et généalogie 
09h30 : Ouverture et mot du maître de cérémonie de la journée : M. André Richard 
             Mot de bienvenue de la présidente de l’Association : Mme Apolline Richard 
             Mot du président d’honneur           
10h00 : Assemblée générale dirigée par Mme Apolline Richard, la présidente 
11h30 : Présentation d’un projet d’un voyage en France 
             Hommage au Lauréat 2019  
12h00 : Dîner chaud servi sur place 
13h30 : Tirage des prix de présence  
13h45 : Conférence par Mme Jeannine Ouellet  
15h00 : Départ de la visite guidée:  
  Parc des Chutes, Parc de la Pointe, Manoir seigneurial Fraser  
17h00 : Retour et fin de l’activité 
 

Information: Cécile Richard au 418-871-9663 ou cecile40.richard@hotmail.com 
 

Rassemblement annuel 2019 

Nouvelles des membres 

Ils nous ont quittés: 
 
Bruno Richard 
Au Centre hospitalier de l’Université Laval, le 20 juin 2019, à l’âge de 93 ans, est décédé mon-

sieur Bruno Richard, époux de Pauline Bouchard. Les funérailles ont eu lieu à Québec. Il était 

membre depuis le début de l’Association. Il est le frère de monsieur Rosaire, également membre.    

Nos sympathies à la famille. 
 

http://www.google.ca/url?sa=i&rct=j&q=&esrc=s&source=images&cd=&cad=rja&uact=8&ved=2ahUKEwiW_Yu-xvHgAhVIzoMKHcJDAkIQjRx6BAgBEAU&url=http%3A%2F%2Fwww.google.ca%2Furl%3Fsa%3Di%26rct%3Dj%26q%3D%26esrc%3Ds%26source%3Dimages%26cd%3D%26ved%3D%26url%3Dhttp%253A
https://www.google.ca/url?sa=i&rct=j&q=&esrc=s&source=images&cd=&ved=2ahUKEwiM5uCvzvXiAhUymuAKHcIdBBUQjRx6BAgBEAU&url=https%3A%2F%2Fwww.hotellevesque.com%2F&psig=AOvVaw1ySwJgjyf9ShQZAvFJ9RWh&ust=1561035985753919
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L 
e Congrès mondial acadien se tiendra du 10 au 
24 août 2019, à l’Île-du-Prince-Édouard et au 
Nouveau-Brunswick. 

 
La rencontre des familles Richard aura lieu lundi, le 
19 août 2019, au Centre multifonctionnel de Shé-
diac, 58, rue du Festival. Zacharie Richard agira 
comme président d’honneur. 
 
 

Programme de la rencontre : 
 
10h 00 – 17h 00 : Inscription au Centre Multifonctionnel de Shédiac –  

10$/personne, 25$/famille (2 adultes et 2 enfants vivant à la même adresse) 
 
10h 00 – 17h 00 : Stand de généalogie, bannières, armoiries famille Richard, photos. Stand de vente 

de produits. 
 
12h 00 :     Dîner libre (sur le terrain ou en ville) 
 
13h 00 :  Ouverture officielle et mot de bienvenue, présentation du comité organisateur de la 

réunion. 
 
14h 30 – 16h 00 :  Conférence par Zacharie Richard : Les Acadiens de la Louisiane. – 10$/ personne 
 
16h00 – 17h 00 :    Spectacle de musique 
 
17h 00 – 19h00 :    Souper – 15$/personne, gratuit pour les enfants moins de 16 ans 
 
19h 00 :     Musique/soirée sociale et clôture au Centre Multifonctionnel. 
 
Pour vous inscrire consulter le site Web de l’association : www.associationrichard.ca 

Cécile Richard pour l’Association des Richard du Nouveau-Brunswick 

Congrès mondial acadien 2019  

Nouvel objet Promotionnel 
 

Un sac pliable avec l’emblème du blason de l’association des familles Richard 
est maintenant disponible. Il est en nylon léger, solide et lavable; il est très pra-
tique et écologique pour faire les courses, en voyages ou pour les loisirs. Il se 
plie et se loge facilement dans un sac a main. 
 

Coût : 6 $ 
 

On vous invite à vous en procurer auprès de Cécile Richard, secrétaire, ou lors 
des prochaines activités de l’association. 

http://www.associationrichard.ca
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L 
a préparation pour l’organisation d’un voyage en France au pays de nos ancêtres Richard avance 
bien. La date visée est entre la fin mai et le début de juin 2020. Suite à des discussions avec 
quelques membres et des contacts avec l’agence de voyages, le trajet proposé serait le suivant : 

• Arrivée à Paris et visite des hauts-lieux de la ville, un incontournable si on vient en France; 
• Visite des Café Richard près de Paris; 
• Visite en Normandie-Bretagne (plage du débarquement à Juno beach, les immanquables St-Malo et 

Mont-St-Michel, les villages d’ancêtres Richard à Combourg et Auray); 
• Visite en Charente Maritime (La Rochelle avec inauguration d’une plaque en l’honneur de nos an-

cêtres partis de cet endroit, St-Georges-des-Coteaux avec inauguration d’une plaque en l’honneur 
de l’ancêtre Pierre Richard de Cap St-Ignace, visite d’autres villages d’ancêtres Richard : Écoyeux, 
Hiers-Brouage, St-Léger); 

• Visite de Bordeaux et d’un vignoble; nous repartirions vers le Québec soit de Bordeaux ou de Paris.  
 
Ce serait un parcours à la fois 
riche en histoire dans un cadre 
généalogique et touristique 
pour visiter les plus beaux 
coins de la France. 
 
Ce voyage aurait une durée de 
11 jours (10 nuitées). Le prix 
serait d’environ $4,500 CAD 
par personne en occupation 
double et inclurait le transport 
par avion, les hôtels 3* ou 4*, 
les déplacements en autocar 
avec un chauffeur, les entrées 
des visites, les petits-déjeuners 
et certains autres repas. Le tout 
reste à finaliser avec l’agence 
de voyage au début de l’année 
2020.  
 
Nous visons un groupe de 20 à 
25 personnes, déjà plusieurs 
personnes ont manifesté leur 
intérêt. 
 

C’est donc un appel pour les intéressés à ce voyage où nous rendrons hommage à nos ancêtres et où 
nous découvrirons les merveilles de la France. 
 
Réserver votre printemps 2020 ! 
 
Les intéressés peuvent déjà contacter notre secrétaire Cécile pour réserver leur place, nous voulons li-
miter à 25 personnes le nombre de participants. 

André Richard, rédacteur de l’Entre Richard 

 

Voyage au pays de nos ancêtres au printemps 2020 
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A 
lors que mes enfants commençaient leur vie chacune de leur côté, à l’automne 1984 je quittai 
mon Abitibi natal (Val-D’or) pour la grande ville de Montréal car un travail m’y attendait. Je 
savais dans le fond de mon cœur que j’y reviendrais car mon sentiment d’appartenance était 

très fort et à des amies qui étaient aussi parties vers les grandes villes et qui me disaient plus jamais je 
ne reviendrai en Abitibi, je leur répondais: «moi j’y reviendrai car mon cœur est ici et mes enfants y 
vivent toujours . « Je suis partie de l’Abitibi mais l’Abitibi n’est pas sorti de moi ». Je suis revenue 
dans la région de mes origines y retrouver ma famille à l’été 2016. 

 

L’Abitibi région méconnue par les 
gens d’ailleurs dans la province de 
Québec; souvent quand je disais je 
viens de l’Abitibi on pensait que 
c’était dans le coin de la Gaspésie. 
 
Mes origines, mes sources je ne veux 
jamais les oublier, mes parents sont 
arrivés enfants en Abitibi lors de la 
colonisation. Grand-père Erras Ri-
chard y arriva en août 1920 avec ses 
huit enfants et grand-père Philibert Va-
chon en 1922 avec ses onze enfants. 

Pour moi mes racines, c’est ici en Abitibi et je les ressens très fortement.  
Les Richard et les Vachon furent des pionniers de l’Abitibi, un dur labeur les y attendaient. Ces 
hommes et ces femmes au courage infini ont défriché des milliers d’acres de forêts pour permettre aux 
générations futures de s’y installer. 
 
Partis d’aussi loin des comtés de Dorchester et de l’Islet dans le Sud-Est de la province pour s’exiler 
dans le Nord-Ouest Québécois, avec le peu qu’ils possédaient, mais une volonté à toute épreuve car ils 
étaient conscients du travail qu’ils devraient y accomplir. Grâce à ces hommes et ces femmes coura-
geux (ses) l’Abitibi devint une belle région de notre province de Québec. 

 

Histoire  
Quelques notes d’histoire sur l’Abitibi afin de vous présenter ce 
beau coin de pays. L’Abitibi-Témiscamingue est une région ad-
ministrative de l’ouest du Québec, au Canada. 
 
Le mot Abitibi vient de l’Algonquin aphito, signifiant la moitié 
ou la demie, et nipi pour eau. Cela forme un mot qui signifie eau 
mitoyenne où l’eau qui se rencontre à mi-chemin, eau à la hau-
teur des terres. 
 
Le terme le plus populaire proviendrait de l'algonquin signifiant : 
« là où les eaux se séparent ». La région est sise sur une ligne de 
partage des eaux, d'où cette dénomination donnée par les Algon-
quins à cette région, reprise par la suite par les Européens. 

Abitibi mon pays, mes racines,  

Abitibi Témiscamingue 

Baie-d’Hudson 
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Selon une autre interprétation, ce mot signifierait « eaux mitoyennes » puisque le lac Abitibi (d'où la 
région tire son nom) est situé à mi-parcours entre la baie d'Hudson et le fleuve St-Laurent. 
D'abord habité depuis 8 000 ans par les Amérindiens et plus spécifiquement par les Algonquins depuis 
au moins le XIIIe siècle selon certaines recherches archéologiques, le territoire abitibien voit les pre-
mières expéditions européennes vers 1670 sous la direction de Radisson, expéditions inhérentes à une 
stratégie de développement de la traite des fourrures dans la région de la baie d'Hudson et des colonies 
de la Nouvelle-France. Devenu possession française, puis britannique à la suite du traité d'Utrecht, le 
territoire abitibien appartient ensuite à la  Baie d'Hudson jusqu'à ce que celle-ci soit acquise par le Ca-
nada en 1868, et joint aux Territoires du Nord-Ouest. Après de longues négociations auprès du gouver-
nement fédéral de Wilfrid Laurier par le Québec, l'Abitibi est annexé à la province de Québec le 13 juin 
1898 par décret fédéral.  

Ce territoire se trouve à environ 265 mètres 
d’altitude, sur la ligne de partage des eaux 
entre le bassin versant du Saint-Laurent, au 
sud, et celui de la baie James, au nord. Abi-
tibi est aussi le nom d’un petit groupe d’Al-
gonquins vivant sur la rive ontarienne du 
lac et qui décrit sa situation à mi-chemin 
entre les postes de la baie d’Hudson Cette 
région naturelle, partagée également entre 
l’Ontario et le Québec, riche en mines, en 
forêts et, à un moindre degré, en terres 
arables, a été ouverte à la colonisation en 
1912, à la faveur de la construction du che-
min de fer Transcontinental, et surtout à 
partir de 1916, lorsque cette voie ferrée se 
rendit à Québec en passant par La Tuque.  
 
La plupart des nouveaux venus proviennent 
alors des comtés de Portneuf, de Nicolet, 
de Champlain et de Montmagny. Ils s’ins-
tallent sur les bonnes terres près du lac Abi-
tibi et ailleurs dans la région. 
 
Le lac Abitibi permet, vers 1920, à 
quelques colons de pénétrer plus profondé-
ment sur le territoire et de fonder la munici-
palité de Palmarolle.  

 
L’industrie forestière se servira longtemps du lac Abitibi pour le flottage des billots et comme point de 
rassemblement du bois. La présence du lac Abitibi adoucit le climat et permet à la zone de La Sarre de 
bénéficier d’un potentiel agricole intéressant. 
 
Au sud-ouest de la ville de La Sarre se situe le lac Abitibi, une vaste étendue d’eau d’une superficie de 
878 kilomètres carrés. Ce lac se situe principalement en Ontario et constitue un important élément du 
bassin de la baie James. 
 
Apolline Richard avec des références provenant de Wikipédia  

https://fr.wikipedia.org/wiki/Algonquins
https://fr.wikipedia.org/wiki/Pierre-Esprit_Radisson
https://fr.wikipedia.org/wiki/Baie_d%27Hudson
https://fr.wikipedia.org/wiki/Nouvelle-France
https://fr.wikipedia.org/wiki/Territoires_du_Nord-Ouest
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ÉDOUARD RICHARD, avocat, homme politique, fonction-

naire, homme d’affaires et historien, né le 14 mars 1844 à Stanfold 

(Princeville, Québec), fils de Louis-Eusèbe Richard et d’Hermine 

Prince, nièce du premier évêque de Saint-Hyacinthe, Jean-Charles 

Prince ; décédé célibataire le 27 mars 1904 à Willow Bluff, près de 

Battleford (Saskatchewan).  

Arrière-petit-fils de déportés acadiens, issu de familles à l’aise qui 

furent parmi les premières à coloniser les Bois-Francs, Édouard 

Richard passa sa jeunesse dans cette région, au sein d’une popula-

tion encore marquée par le « Grand Dérangement » et dont les ré-

cits allaient lui laisser des souvenirs indélébiles. Après avoir fait 

ses études classiques au séminaire de Nicolet, il étudia le droit, 

d’abord à l’université Laval pendant deux ans, puis durant un an au McGill College où il obtint une 

licence en droit civil. Aussitôt, il s’en alla à Paris, où il y séjourna huit mois. À son retour, il s’établit 

à Arthabaska. Trois mois plus tard, sa santé flancha. 

   Reçu avocat, malgré tout, en 1868, Richard s’associa à Wilfrid Laurier, pour pratiquer le droit à 

Arthabaska. La société juridique ne fut jamais plus que nominale : l’espoir de guérison resta vain. 

Toutefois, Richard et Laurier demeurèrent associés pendant sept ans et vécurent en pension, pendant 

dix ans, chez l’un des oncles de Richard. Attiré par la vie politique malgré sa santé chancelante, Ri-

chard se fit élire député libéral de Mégantic, à la Chambre des communes, en 1872. Réélu en 1874, il 

refusa cependant de se représenter en 1878, trop malade pour la rude vie d’homme politique. 

   La même année, Richard partit pour Winnipeg. Peu de temps après, il fut nommé shérif des Terri-

toires du Nord-Ouest et s’établit à Battleford. En 1881, il fonda une société engagée dans les transac-

tions immobilières, la spéculation foncière et le crédit, la Ed. Richard and Company. Homme d’af-

faires habile, Richard amassa un capital de 250 000 $ en neuf mois. Ravivé, il brigua de nouveau les 

suffrages, au Manitoba cette fois, dans la circonscription de Saint-Boniface, aux élections provin-

ciales de 1883, mais fut battu par Alphonse-Alfred-Clément La Rivière ; pis, il y laissa ce qu’il restait 

de sa santé. Alité, il fut contraint de démissionner de son poste de shérif peu de temps après et perdit 

sa fortune. Rétabli, quatre ans plus tard, Richard reprit les affaires. Il retrouva même le goût de la po-

litique : candidat dans la circonscription fédérale de Provencher à une élection partielle en janvier 

1889, il fut cependant encore défait par La Rivière et mit fin à sa carrière politique.  

Édouard- Richard, grand défenseur de l’Acadie 
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   En 1891, après 23 ans d’extrêmes difficultés, Richard retrouva le plein usage de ses yeux et put re-

nouer avec la lecture et les lettres. Il se mit à lire sur l’histoire acadienne ; ses lectures l’impressionnè-

rent profondément. Naquit alors en lui une mission, celle de donner au monde sa vision personnelle 

des causes et des faits de la déportation des Acadiens. Bientôt, son projet prit de l’ampleur : d’une 

simple riposte polémique au moyen de courts articles à caractère populaire, son travail se transforma 

en une série d’articles étoffés, puis, enfin, en un livre d’histoire appuyé sur des recherches approfon-

dies. Il dépouilla d’abord les archives pendant trois mois, à Ottawa et à Québec, et consulta d’autres 

historiens. Puis, il mit deux ans et demi à rédiger deux volumes, traduits en anglais pour plus d’effet et 

publiés à New York et à Montréal, en 1895, sous le titre de Acadia, missing links of a lost chapter in 

American history. Avec son histoire, Richard n’avait qu’un but, poursuivi méthodiquement : 

« montrer la mauvaise foi et la partialité » de l’historien Francis Parkman et de l’archiviste Thomas 

Beamish Akins, compilateur des documents sur lesquels le premier s’était fondé pour approuver la 

Déportation. 

   Rentré à Arthabaska en 1894, Richard, pour qui l’Acadie, et tout ce qui avait trait aux Acadiens, 

était devenu une obsession, se consacra à la cause de la « renaissance » acadienne. Il s’activa à pro-

mouvoir l’établissement d’un musée acadien, la diffusion de l’histoire de l’Acadie et l’érection de mo-

numents en hommage à ses historiens. Il amorça une campagne en vue d’obtenir réparation d’honneur 

pour la Déportation, une autre dans le but de publier une nouvelle compilation des documents affé-

rents à l’expulsion. L’élite acadienne lui donna raison sur tous ces points. Mieux encore, on résolut, en 

congrès national, de soumettre une pétition à la Chambre d’assemblée de la Nouvelle-Écosse pour que 

soit révisée la compilation d’Akins, germe de la carrière d’historien de Richard. 

L’ouvrage de Richard, accueilli avec joie par les Acadiens, souleva une controverse au Canada an-

glais et aux États-Unis. Et il apporta à son auteur la renommée : un an après sa publication, Richard 

fut élu membre de la Société royale du Canada, puis il reçut un doctorat ès lettres honorifique de l’uni-

versité Laval. Il travailla à Paris jusqu’à la fin de 1902. Ses recherches en France furent publiées dans 

les Rapports des Archives canadiennes de 1899 et de 1904. De retour à Ottawa à la fin de 1902, Ri-

chard quitta la capitale l’été suivant, abattu de nouveau par la maladie. Il séjourna chez son cousin 

Émile Richard, à Willow Bluff, où il mourut en 1904, à l’âge de 60 ans. Pendant plus d’un demi-

siècle, le legs de Richard demeura au cœur de l’historiographie acadienne. Aujourd’hui, il est au pan-

théon de l’Acadie.  

Le Canton Richard dans la municipalité régionale de comté de La Matanie dans la région adminis-

trative du Bas-Saint-Laurent a été nommé en son honneur. 

Source : Dictionnaire Biographique du Canada 
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Pierre Richard, un Richard dans l’âme 
Né le 16 août 1934 à Valenciennes, dans le nord de la 

France, Pierre Richard, l’acteur, scénariste et réalisateur se 

nomme en réalité Pierre Richard Maurice Charles Léopold 

Defay. Ses parents entrepreneurs le destinaient à la même 

carrière, mais il partit pour Paris après avoir obtenu son 

baccalauréat pour suivre des cours de théâtre. 

Sa carrière débute dès 1962 au Théâtre des Champs Élysées 

dans la pièce Dans la jungle des villes. Après avoir travaillé 

avec Maurice Béjart et Victor Lanoux, il fait son entrée 

dans le cinéma en 1967 avec Benjamin le Bienheureux. 

Après quelques apparitions en 1969 dans des séries télévi-

sées, Pierre Richard décide de se mettre à l’écriture. En 

1970, il réalise Le Distrait où il interprète à merveille le 

rôle d’un permanent gaffeur. Cette interprétation plait au 

public et le succès de ce film va être un détonateur pour la 

suite de sa carrière.  

Son rôle dans Les malheurs d’Alfred en 1972, permet à 

Pierre Richard de s’imposer définitivement sous les traits de François Perrin dans le célèbre Grand 

blond avec une chaussure noire réalisé par Yves Robert. Suivent par la suite de nombreux films : La 

raison du fou, Je sais rien, mais je dirai tout, La course à l’échalote, La moutarde me monte au nez, 

Le jumeau, La chèvre, Les fugitifs, Les quatre saisons d’Antoine et bien d’autres. Acteur très remarqué 

par ses interprétations comiques, mais il reste empreint de douceur et d’intelligence. 

Au fil du temps, l'acteur devenu réalisateur a adapté ses interprétations à la perfection en fonction de 

son âge, ce qui ne le rend que plus touchant et percutant. En ce qui concerne sa vie privée, Pierre Ri-

chard est resté très discret, en dehors de quelques interventions pour des causes humanitaires. 

Côté vie privée, Pierre Richard se marie en février 1960 avec Danielle Minazzoli, danseuse. Ensemble 

ils ont deux enfants : Christophe et Olivier. En 1996, il rencontre Ceyla Lacerda, mannequin d'origine 

brésilienne. Il est également le grand-père de six petits-enfants. 

Pierre Richard n’a pas véritablement le patronyme Richard mais il n’en est pas moins un excellent 

ambassadeur. J’ai eu la chance de le voir au théâtre Capitol de Québec il y a quelques années dans un 

spectacle solo. Il est drôle et attachant. Si vous avez la chance, ne la manquez pas. 
 
André Richard, rédacteur de l’Entre Richard; références provenant de plusieurs sources sur Internet. 



. 
 
 

Mes tests d’ADN 

Comme je le mentionnais dans la dernière édition de l’Entre Richard, je me suis com-
mandé un test d’ADN auprès de l’entreprise FamilyTree DNA (https://
www.familytreedna.com/). On procède en faisant une demande par internet et en effec-
tuant un paiement par carte de crédit. Une fois la commande passée, vous recevez par 
courrier une trousse pour prélever 2 échantillons de salive et vous retournerez le tout par 
la poste au Texas. Les instructions sont malheureusement en anglais, mais je suis dispo-
nible pour donner une assistance aux personnes intéressées. 

 

Je vous rappelle que l’ADN-Y passe de père en fils à peu près sans modification, tout comme un patro-
nyme, ce qui permet de connaître la signature adénique ou biologique correspondant à notre lignée. 
Dans le cas des familles qui partagent plusieurs ancêtres d’origines différentes pour un seul patronyme, 
comme c’est le cas pour les Richard, cela permettrait de savoir ou de confirmer, par triangulation, de 
quel ancêtre nous descendons (Pierre du Cap-St-Ignace, ou Michel d’Acadie, ou Michel de St-Vallier, 
…).  

On pourra ainsi identifier si certains de nos ancêtres Richard venus de la France avaient des liens entre 
eux avant d’émigrer en Nouvelle-France, par exemple est-ce que Pierre Richard de Cap St-Ignace et 
Michel Richard d’Acadie avaient des liens familiaux rapprochés? 

J’attends maintenant mes résultats que je devrais recevoir au mois de juillet. Je vous tiens au courant 
des résultats et des conclusions. Si d’autres Richard ont procédé à un test et ont des résultats, merci de 
m’en faire part. 

André Richard, rédacteur de l’Entre Richard 
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Voici le contenu de la trousse : brochure explicative, 2 bouteilles pour 
contenir les échantillons de salive, 2 coton-tige pour effectuer les prélève-

ments, un sac et une enveloppe pour le retour par la poste. 
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E 
n faisant quelques recherches, je suis tombé récemment sur un ancêtre Richard dont nous avions 
peu parlé jusqu’à maintenant. Nous l’avons ajouté dans la liste sur le site internet de l’Associa-
tion. Il s’agit de Jacques Richard dit Larose, originaire de Juillé, arrondissement de Niort, évê-

ché de Poitiers, Poitou. Il a épousé Élisabeth Baudreau, le 3 septembre 1696, à la paroisse Notre-Dame 
de Montréal; ils y auraient eu 11 enfants issus de cette union. 
 
Dans le dictionnaire généalogique des familles du Québec (René Jetté, Presses de l'Université de Mon-
tréal, 1983), nous retrouvons une référence au sujet de Mathurine Juillet, née en 1651 à Ville-Marie 
(Montréal). Fille de Blaise Juillet dit Avignon et de Anne-Antoinette de Liercourt. Décès en 1723 à 
Montréal. Elle est la mère de la lignée Baudreau/Juillet d'Amérique.  
 
Épouse, à l'âge de 12 ans, Urbain Baudreau dit Graveline à Ville-Marie (Montréal) en 1664 ; de cette 
union sont issus Gabriel Baudreau dit Graveline, (marié à Catherine Forestier), Marie Baudreau 
(mariée à Pierre Ducharme), Élisabeth Baudreau (mariée à Jacques Richard), Marie-Anne Bau-
dreau (mariée à Guillaume Beaudoin), Paul Baudreau dit Graveline (marié à Marie Tessier), Marie-
Madeleine Baudreau (mariée à Pierre Gagné) et Jean Baudreau dit Graveline (marié à Françoise Bazi-
net). J’ai retrouvé des traces sur le site de Généalogie du Québec : 
 

 

Dans la base de données Brother’s Keeper de l’Association, on y retrouve peu d’informations. Le père 
de Jacques Richard dit Larose se nomme également Jacques Richard et sa mère se nomme Marie 
Amiode. Nous retrouvons les 11 enfants, mais aucun descendant n’y apparait. On perd donc la trace de 
la descendance de Jacques Richard et d’Élizabeth Baudreau.  

Jacques Richard, un ancêtre Richard méconnu 
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Elizabeth Baudrau se serait remariée 2 fois à la suite du décès de Jacques en 1714 ; avec Toussaint 
Hunault en 1717 à Rivière-des-Prairies et avec Martin Aucoin en 1724 à Grand-Pré Nouvelle-Écosse. 
Aucun enfant n’est répertorié de ces 2 mariages. 
 
Si quelqu’un a des informations sur la descendance de Jacques Richard dit Larose, merci de me les 
communiquer, cela nous permettrait peut-être de tracer l’arbre généalogique de cet autre ancêtre. 
 
André Richard, rédacteur de l’Entre Richard  

Liste des 11 enfants de 
Jacques Richard dit Larose 
et de Élisabeth Baudreau tel 
qu’enregistré dans la base de 
données Brother’s Keeper 
de l’association. 

 
 

 

Cette publicité où on y mentionne le Brandy PH. Ri-
chard apparaissait dans l’Annuaire théâtral de Montréal 
en 1908 dont l’éditeur était M. Géo H. Robert. 
 
Cet annuaire travaillait au développement et à la démo-
cratisation du théâtre canadien-français tout en stimu-
lant la production littéraire théâtrale.  
 
La maison Ph. Richard, fondée en 1830 à Cognac, tant 
qu’à elle n’existe plus aujourd’hui, du moins on en re-
trouve plus aucune trace sur internet. Dommage! 
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Vous pouvez nous rejoindre 
 
Si vous avez des messages ou des informations à 
nous communiquer concernant des réunions de 
familles, des événements, n’hésitez pas à nous en 
faire part. Nous communiquerons l’information 
et le cas échéant, si possible, nous serons heu-
reux de participer à l’événement ou à son organi-
sation. Pour nous rejoindre, vous pouvez prendre 
contact avec n’importe quel membre du conseil 
d’administration de l’Association des familles 
Richard ou communiquer directement avec la 
secrétaire : 
 
Cécile Richard 
1530, rue du Nordet 
Québec, Qc G2G 2A4 
Tél: (418) 871-9663 
Courriel : crichard@oricom.ca 
 

Dépôt légal : 
 
Bibliothèque nationale du Québec 568561 

Adresse de l’Association 
 
Vous pouvez communiquer avec nous par cour-
rier: 
 
Association des familles Richard 
1530, rue du Nordet 
Québec (QC) G2G 2A4 
 
Internet: www.genealogie.org/famille/richard 
 
Articles pour le journal 
 
J’ai toujours besoin de vos articles pour agré-
menter notre journal. Celui-ci sera d’autant plus 
intéressant si vous y collaborez. Alors n’hésitez 
pas à les faire parvenir à André Richard, rédac-
teur du journal, ou directement à l’adresse de 
l’Association. 
 
Appel aux généalogistes 
 
Nous sommes constamment à la recherche 
d’informations d’ordres généalogiques sur une 
des souches Richard. Nous serons heureux d’en 
échanger afin de compléter les archives de 
l’Association et de mettre les généalogistes en 
communication les uns avec les autres. En parta-
geant nos informations nous pourrons mieux re-
tracer l’histoire des familles Richard et consé-
quemment, celle du Québec et de l’Acadie. 
 
Donc si vous avez fait des recherches généalo-
giques que vous voulez faire partager ou complé-
ter, communiquez avec nous à l’adresse de 
l’Association. 

Objets promotionnels 
Blason    5 $ 
Épinglette   5 $ 
Stylo    3 $ 
Casquette 20 $ 
Tasse    8 $  (rouge ou bleu) 
DVD  10 $ 
Livre  45 $  (Guy Richard) 
Sac pliable   6 $  (nouveau !) 

Tous ces objets sont à l’effigie 
de l’Association des familles Richard 

et sont disponibles auprès 
de Mme Cécile Richard, la secrétaire 

ou lors des différentes activités 
de l’Association. 

Association des familles Richard 
Conseil d’administration 2018-2019 

 

Présidente :            Apolline Richard 
Vice-président :      Yves Richard 
Secrétaire :               Cécile Richard 
Trésorier :                André Richard 
Administrateurs et : François, Dorine,  
Administratrices         Jean-Guy, Jean-Paul et 
    Nicole Carlos. 
 


